
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les 6 Jours de Vars 2013 

Dimanche, mise en bouche 

avec le col de l’échelle puis 

l’ascension menant aux 

chalets Laval. 

Lundi, on prépare les machines pour affronter l’Izoard, avec des pancartes encourageantes qui font 

sourire Alain, grand habitué de ce col mythique. 

Mardi, Les 4 cyclos Cosnois sont prêts 

à partir à l’assaut de la cime de la 

Bonette. 

Quelques restes de l’hiver, qui n’inquiètent visiblement pas 

Alain 

Sommet à 

2802 m 

d’altitude, vue 

imprenable qui 

demande un 

peu d’effort 

pour y avoir 

droit !!! 

Mais que peuvent-ils attendre…… 

…une bonne bière , bien sûr. 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Mercredi, l’Alpe d’huez 

et ces célèbres lacets 

puis le col de Sarenne, 

Déjà des supporters, surtout 

pour Pierre avec une 

admiratrice entreprenante ! 

Panneau du Tour de France en haut du col de Sarenne, puis descente délicate jusqu’au casse-croûte 

Et c’est reparti pour la fin 

de la descente vers la 

vallée sur une route étroite 

qui incite à la prudence 

Pour un retour 

au lac 

Chambon 

Repas du soir en compagnie de nos 

compagnons de route belges qui 

n’engendrent pas à la mélancolie. 



 

 

 

 

 

 

Jeudi, incursion dans le parc du 

Mercantour avec la montée du col de la 

Cayolle, splendide. 

Des paysages qui font oublier les efforts consentis, et une certaine fierté 

de poser au sommet pour ces deux-là et las !   

Vendredi, après un passage à St Véran, le col Agnel va 

nous faire souffrir…et toujours ces maudites pancartes 

qui annoncent les réjouissances du moment ! 

Tout juste la force de poser pour la 

photo surtout pour le cyclo de droite 
Le repos du guerrier … 

Qui reçoit un prix spécial pour ses 

29 participations aux 6 Jours de 

Vars, bravo Alain. 


